
 
LA FEUILLE DE 

CHOU
2020 - UNE ANNÉE PARTICULIÈRE

Au revoir 2020  

Inimaginables les 
contraintes de 2020.. 
mais aussi des beaux 
moments 

Vive 2021 

Nous vous souhaitons 
de belles rencontres, 
avec ou (mieux) sans 
masques !

Un départ prometteur 

2020 a commencé par des voyages 
très attendus, Anne et Luc au Canada 

et aux US, puis Anaëlle en Italie…

Sidérés 

Les Chinois confinent une région 
entière, les fous… 

Ça aura pris moins de deux mois pour 
que le monde entier (ou presque) fasse 

de même !

On s’adapte 

Télétravail, confinement, dé-
confinement, re-confinement, couvre-
feu… des mots nouveaux en 2020 et 

pourtant… on s’est adapté !

Démasqués !…

Quelle année particulière 
(Eloïse) 

Quelle année particulière: elle 
avait pourtant si bien commencé !  

En service civique avec l’AFEV, 
j’intervenais dans un collège de 
Toulouse avec mon binôme Ugo. 
Nous avons construit de belles 
relations avec certains élèves. En 
janvier, le COVID était encore 
lointain et on espérait qu’il le 
reste…  

En février, j’ai pu aller à Paris 
(plutôt Colombe) chez Albin et 
Elin, pour un long weekend, avec 
au programme, un match du 
Stade Toulousain vs le Racing. 
Malgré un beau match, le Stade 
s’est incliné… dommage mais 
mon séjour a été très bon ! Visites 
et promenades dans Paris, 
essayage avec Elin de robes de 

mariée (pour elle, pas moi ^^), apéro 
dans un pub et dîner au restaurant (et 
oui, c’était encore possible). Un bon 
moment « à la capitale » avant de 
redescendre plein Sud.  

J’ai enchainé avec un weekend dans 
le Lot, chez Marie. Le contraste 
capitale / campagne est 
impressionnant et je dois admettre 
préférer le calme et le silence de la 

seconde. Balades, repos, cuisine. En 
février, on a même mangé dehors 
SANS manteau ! Vive le soleil du 
sud ;) J’y suis retournée en Juin et 
c’était super de s’éloigner un peu de 
la ville, pour profiter à nouveau de la 
campagne, des balades, du silence… 

Retour au collège pour un peu moins 
d’un mois, avant que tout ne ferme et 
que nous soyons CONFINÉS. 
Heureusement pour moi que les 
parents habitent près de mon 
appartement. Je me suis donc 
confinée chez eux et j’en étais 
soulagée. Cela a été particulièrement 
compliqué pour moi, parce qu’outre 
l’anxiété ambiante et l’incertitude, j’ai 
eu une crise d’eczéma sur les mains 
et avant-bras qui m’a un peu 
« paralysée » pendant plusieurs 
semaines.  

J’ai fêté mes 25 ans au milieu du 
confinement et tous mes plans pour 
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cet anniversaire ont été évidemment 
annulés… J’ai tout de même eu une 
bonne journée, réveillée avec des 
écrans et en chanson par TOUTE ma 
famille, de leur maison respective. Et 
pour finir la journée, Émeline et les 
filles sont venues et de loin, m’ont 
organisé une chasse aux poissons (et 
oui, 1er avril oblige) : 25 poissons 
cachés dans le jardin. C’était super de 
se retrouver, même si c’était de loin. 

 Fin du confinement = reprise 
de la garde d’enfants à domicile mais 
aussi nouvelle tête ! Le confinement 
m’a donné envie de changer et du 
coup, j’ai tout coupé… enfin presque !  

Pour l’anniversaire de Juliane ( juste 
avant ses 18 ans ! c’est bizarre de se 
dire qu’elle a 18 ans… ça ne me 
rajeunit pas… ), on a enfin pu partir 
prendre l’air à la Montagne Noire. Le 
temps était magnifique, et ça a fait du 
bien de nous balader au bord de l’eau 

et au milieu des arbres, après des 
semaines à devoir rester à Blagnac.  

Juin : même avec la diminution des 
restrictions et l’école qui recommence, 
ma mission de service civique, auprès 
des élèves dans le collège, n’a pas 
repris. Nous (les volontaires de l’AFEV) 
nous sommes dit au revoir avec un 
Zoom. C’était un peu triste de ne pas 
se voir en vrai… On a beau dire que 
les écrans aident à communiquer et 
permettent de garder le contact, ce 
n’est pas pareil… 

Avec la fin de mon service civique, il 
m’a fallu penser à la rentrée qui 
s’annonce. J’ai donc commencé à 
rechercher un travail et réfléchir à une 
formation. 

Début juillet (à Blagnac) : lancement 
de mon blog ! Je suis encore en train 
de le peaufiner mais je suis heureuse 
de pouvoir partager déjà mon travail : 

https://eloisejulee.wixsite.com/iamme/blog 

“ Même quand tu te sens fragile, aie confiance, tu 
es plein de talents.

Puis, départ pour Saint 
Clément, où nous avons 
passé une semaine avec 
les parents, Juliane, 
Isabelle et Luna. C’était 
sympa de se retrouver 
ensemble, même si c’était 
pour ranger la maison de 
Palou. Nous avons bien ri 
et passé de bons 
moments ensemble.  

Fin août, avant le départ 
dans la location faite par 
papa, j’ai appris que 
j’étais engagée dans une 
école de Toulouse en tant 
qu’animatrice ALAE. Mes 
horaires me le 
permettant, j’ai décidé de 
continuer la garde des 

enfants à domicile et je 
me suis également 
inscrite au Centre 
Européen de Formation 
pour devenir décoratrice 
d’intérieur ! J’ai reçu mes 
cours par la poste, et je 
fixe moi-même mon 
planning en fonction du 
temps que j’ai dans la 
semaine. J’avance 
doucement mais 
surement. La formation 
me plaît, même s’il est 
parfois compliqué de 
trouver la motivation et 
de travailler seule ! La 
semaine à la location a 
été vraiment super même 
si malheureusement 

Claire et Jonny n’ont pas 
pu se joindre à nous, à 
cause des restrictions à 
Édimbourg . 

Du côté de mes écrits, ça 
avance bien. J’ai même 
énormément écrit cette 
année, après la correction 
du tome 2 (pendant le 
confinement), j’ai 
commencé une série 
policière… et un roman 
(en anglais). Histoire que 
j’ai terminée début 
janvier… 350 pages en 
anglais ! J’aime toujours 
autant ça, et je ne compte 
pas arrêter. Un tome 3 est 
en réflexion et j’ai déjà 

commencé une autre 
histoire !  

2021 sera j’espère, 
l’année de la publication 
du tome 2 et on verra 
pour le reste.  

Je vous souhaite une 
belle année 2021 avec on 
l’espère tous, moins de 
virus/confinement… mais 
en tous les cas, faites 
attention, et encore, 
BONNE année. À bientôt ! 

Etienne Villemain, qui vient de lancer 
“Le Village de François” , pas loin d'ici
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 La violette et le chardon (Claire & Jonny)

2020 a commencé joyeusement 
dans la région nantaise avec toute la 
famille. En janvier et février, nous 
avons profité de petits séjours en 
Irlande et en Angleterre, réservant 
des voyages en Italie, Espagne, 
France et Suède pour les mois à 
venir… 

Et puis Covid a tout changé et on a 
été confiné dans notre appartement 
à Edinburgh. Des mois de printemps 
pas faciles, entre télétravail et 
quelques soucis de santé. Comme 
dit si bien Jonny, on ne nous avait 
pas donné d’astuces, pendant notre 
préparation au mariage, sur 
comment se supporter l’un l’autre 
24h/24, 7jours/7… :-P  

Mais on y a pris goût, à ce tête-à-
tête prolongé : nous avons cuisiné 
de nouvelles recettes, avons fait un 
potager, avons joué à beaucoup de 
jeux de société (pour le plus grand 
bonheur de Jonny), sommes restés 
en contact avec famille et amis entre 
skypéro (apéro sur Skype) et Quizz 
night sur Zoom tous les samedis et 
avons découvert plein de nouveaux 
coins et belles balades dans notre 
quartier. 

L’été est arrivé et on a eu la chance 
de pouvoir venir à Toulouse pour 
assister aux mariages de Marie et 
Nicolas et Marie-Gabrielle et Jean! 
L’occasion de revoir aussi ma filleule 
Marie! Et puis les mesures de 
quarantaine pour les voyages entre 
Royaume-Uni et France sont 
réapparues, annulant donc nos 
retrouvailles en famille fin août.  

Nous avons donc organisé des 
« staycations » en Ecosse, profitant 
d’un weekend de camping sauvage 
avec des amis et d’un petit séjour 
dans les Highlands pour fêter notre 
premier anniversaire de mariage! 

Et puis quoi de mieux pour 
commencer notre 2ème année de 
mariage que d’avoir ce foutu Covid? 
Pas de fièvre, pas de toux, mais 
grosse fatigue et perte de l’odorat et 
du goût. 

Notre temps d’isolement aura été 
employé utilement: faire nos cartons 
et préparer notre départ… parce 

que oui, on avait décidé quelques 
semaines plus tôt que 2020 serait 
l’année de notre BIG MOVE (= grand 
déménagement en France), tout ça 
pour fuir le Brexit. Démission pour 
moi et Jonny continuera de télé-
travailler pour sa boîte depuis la 
France. Ce déménagement a été 
tout un process, stressant et 
émouvant, autant pour Jonny qui 
n’avait jamais quitté sa ville et sa 
famille/amis, que pour moi qui avait 
fait d’Edinburgh mon chez-moi, ses 
4 dernières années.  

Le matin du 30 Novembre, nous 
nous sommes mis au volant de notre 
petite voiture à Edinburgh et nous 
avons commencé la « descente » 
vers Douvres…  

Le 1er Décembre au matin, nous 
avons débarqué à Calais et avons 
continué notre route pour arriver à 
Blagnac chez les parents le soir. 
Confinements obligent, on avait 
annulé notre road-trip et nous nous 
sommes relayés au volant pour faire 
les 2000km de route en 2 jours! 

Depuis, entre la joie d’être en France 
et les casse-têtes administratifs, on 
prend doucement nos marques. 

Et 2020 s’est finie, comme elle avait 
commencé, en famille!  

Il nous tarde de voir ce que 2021 a 
en magasin pour notre nouveau 
chapitre en France! 

Happy New Year! 
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L'inimaginable (Anne) 

2020 a commencé par une chouette 
semaine en famille, en Vendée ! 

Fin janvier, profitant que Luc soit aux 
US pour le boulot, nous prévoyons 
de nous retrouver, outre Atlantique, à 
Montréal… Surprise ! Nous 
retrouvons aussi Mano et Denis 
(dommage que leur avion soit juste 
avant le mien) ; nous partageons une 
délicieuse pizza et faisons une 
chouette balade dans Montréal, sous 
la neige et dans le froid ! LE PIED ! 

Quelle joie ensuite de retrouver nos 
amis Anne-Marie et Jean et leurs 
enfants ! Il neige, et c’est beau… 
Merci pour votre accueil et votre 
hospitalité. Cette semaine a été 
géniale. Quelle joie aussi de se 
promener dans OTTAWA (et de 
retrouver le canal gelé), de faire des 
raquettes dans le parc de la 
Gatineau, de découvrir un castor 
ronger du bois (et le ramener dans 
son trou, creusé dans la glace, sur la 
rivière), de se régaler de spécialités 
locales, de faire des bonhommes de 
neige ! Avant de repartir, il neige 
encore et c’est trop beau… Qu’est-ce 
que ça m’avait manqué, et ça me 
manque toujours ! Merciiii les amis 
pour ce beau moment ensemble. 
Vous êtes chanceux d’avoir un si bel 
hiver ! On revient bientôt ?!  

La semaine suivante, j’accompagne 
Luc en Floride. Lui travaille, pendant 
que je profite de l’hôtel au bord de la 
mer. Il ne fait pas assez chaud pour 
se baigner, mais je lis, j’explore les 
alentours, je fais de km à pied sur la 
plage (après les bottes dans la neige, 
les pieds nus dans le sable !!). J’ai la 
chance d’assister à un décollage de 
fusée ; même de loin, c’est 
impressionnant. Impressionnante 
aussi et passionnante, la visite du 
Kennedy Space Center…  

2 semaines très différentes mais qui 
me font un bien fou.  

Quelle joie d’avoir pu en profiter ET 
quelques semaines plus tard, réaliser 
la chance qu’on a eu d’avoir pu y 
aller… 

Au retour, avec Isabelle, nous 
sommes soulagées de pouvoir 
« installer » papa dans sa maison de 
retraite (à Sucy-en-Brie : où Isa vit, 
ainsi que Mano et où j’ai vécu jusqu’à 
mon mariage), rassurées donc de 
savoir qu’il n’est pas « en terre 
inconnue » et qu’il aura de la visite. 
Malheureusement pour lui, cela sera 
bien différent…  Après 2 

confinements pénibles, plusieurs 
hospitalisations et de longues 
semaines d’isolement, il récupère et 
aujourd’hui il va mieux ! 

Compliqué aussi de gérer la vente 
de sa maison, à St Clément ; 
c’est loin et pénible de trier, ranger, 
garder ou pas… Difficile 
matériellement mais aussi et surtout 
affectivement. Compliqué de 
surcroit, par des EX-futurs 
acquéreurs qui se sentent déjà 
« chez eux » ! Heureusement, ma 
sœur et moi sommes solidaires et 
complices.  Cet été nous avons pu y 
passer une belle dernière journée 
avec lui, avant de tout chambouler !!  
Merci à nos enfants pour leurs visites 
et leur aide. À suivre… 

Lors d’un passage dans l’Yonne, 
nous avons pu passer une belle 
journée avec Jo et Danielle. 

Et l’inimaginable s’est produit : le 
confinement. Nous voilà à 5 dans la 
maison ; Éloïse, Anaëlle et Juliane 
réapprennent à vivre ensemble ! 
Mais c’est rude : Éloïse est très 
handicapée par le fort eczéma 
qu’elle a sur les mains ; Anaëlle est 
déprimée par son retour en France 
et son impossibilité de repartir en 
Italie, et c’est toujours compliqué de 
communiquer avec Juliane qui ne 
travaille pas beaucoup son bac. Luc 
lui, investit le salon et en fait son 
QG ; il déambule dans la maison au 
téléphone. Et pour moi, plus rien… 
J’ai du mal à trouver ma place. 

On découvre le « vivre ensemble à 5 
- 24H / 24 ». Je me sens à la fois 
envahie et très seule : paradoxal. J’ai 
juste envie de rester « dans ma 
coquille » et je réalise à quel point je 
suis restée « silencieuse » …  Les 
soucis de santé de Claire à 
Edimbourg, dans ce contexte, ont 
pesé un peu plus. Dieu merci, cela 
s’est bien terminé.  

Mais il faut rester positifs, alors 
j’essaie d’apprécier le calme dehors, 
le chant des oiseaux, le beau temps, 
notre chance d’habiter une grande 
maison, les petits « coucou » de loin 
d’Émeline, Sébastien et les filles. 
Nous retrouvons aussi la prière en 
famille et cela me touche et me 
porte. 

Le 2nd confinement sera bien 
différent : Éloïse est chez elle car 
elle travaille, Anaëlle est à Paris, 
quant à Juliane (qui a eu son bac !), 
elle a cours et choisit d’aller se 
confiner ailleurs. Nous nous 
retrouvons donc seuls, Luc et moi… 
ÇA FAIT BIZARRE !!! 

On y a cru, mais il a fallu se 
résigner : Albin et Elin n’ont pas pu 
se marier le 1er août.  Cela est 
reporté à cet été, toujours en 
Suède ! Patience, on croise les 
doigts… 

Heureusement cela n’a pas été le cas 
pour tout le monde et fin juillet, 
nous avons été très heureux de 
partager la joie de Marie et Nicolas. 
Claire et Jonny étaient là aussi.  

Malheureusement nos écossais n’ont 
pu revenir fin aout, pour notre 
semaine de vacances en famille. 
Cela ne les a pas empêchés de nous 
annoncer une grande décision pour 
eux : leur déménagement en France, 
pour rester européens !!!! Ils sont 
donc chez nous, depuis début 
décembre et affrontent toutes les 
démarches indissociables et 
indispensables, à ce grand 
changement ! 

Cet été, Juliane a quand même pu, 
se faire opérer de ses yeux. Nous 
avons donc vécu quelques jours 
quasiment dans le noir complet 
(compliqué, en août !). La 
cicatrisation est longue, mais cela 
semble bientôt terminé. Merci 

page 4/10



 
infiniment Luna, pour ton aide et pour avoir dorloté ta cousine pendant 
cette épreuve…  

J’avais pris la décision de ne pas continuer le caté en maternelle (trop 
difficile à différents points de vue), mais avec le confinement, cela s’est 
arrêté brutalement et beaucoup plus tôt que prévu. Je n’ai donc pas 
repris en septembre, mais je n’ai pas non plus fait ce que j’avais espéré à 
la place !  

Préparer la Semaine Sainte pour mes petites filles et vivre avec elles 
l’Avent et Noël, m’a énormément plu. Liv me demande même de 
continuer : « Mamina, tu me donnes mon travail pour Jésus ? ». Alors, bien 
sûr, je continue, avec joie ! Cependant, nos échanges et nos travaux, avec 
Cécile me manquent. On verra ce que 2021 me/nous réserve… 

L’année s’est terminée, comme elle avait commencé… en famille. Pour la 
1ère fois, nous avons eu la joie de fêter Noël tous les 13, suivi de 
quelques jours de vacances dans la région. Et après 2 semaines passées 
ensemble, nous avons décidé de fêter aussi, un réveillon familial !  

Comme je nous souhaite une année 2021, douce et riche en rencontres et 
moments partagés - malgré TOUT - je vais donc faire l’effort de sortir de 
ma coquille !!  À bientôt j’espère, d’une façon ou d’une autre ! 
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Résilience (Luc) 

2020 avait pourtant bien 
commencé ! On avait plein de belles 
perspectives, dès le mois de Janvier 
avec un voyage pendant lequel Anne 
me rejoindrait au Canada avant 
d'aller passer quelques jours en 
Floride. 

Et puis, on prévoyait avec joie le mariage d'Albin avec 
Elin en Suède début Août promettant de beaux moments 
dans le Grand Nord. 

Alors effectivement, je suis parti aux US pour une réunion 
avec mes collègues, pour trouver les meilleures solutions 
pour gérer la croissance continue de notre industrie du 
transport aérien... Un vortex polaire avec pluies 
verglaçantes qui allaient traverser le centre des US 
m'obligea à partir plus tôt que prévu pour être sûr d'être 
à Montréal quand Anne y atterrirait... Après quelques 
péripéties, j'accueillais.... Mano et Denis qui arrivaient 
aussi, une heure à peine avant Anne, juste le temps de 
leur trouver une carte Sim canadienne pour qu'ils ne se 

ruinent pas au téléphone! Belle 
coïncidence et beaux moments 
partagés, autour de délicieuses 
pizzas, en particulier. 

On prit ensuite la route d'Ottawa 
par un froid de gueux (vive le 
volant chauffant !) pour retrouver 
Anne-Marie et Jean avec Marie et 

François leurs enfants et aussi leurs parents. Super 
moment d'amitié et belles balades avec Anne dans la 
"naïge", abondante dès le début et encore plus à la fin 
de notre séjour. 

Et puis, il y en la rencontre avec un castor, un bouquetin 
et d’autres moments inoubliables. Merci les amis. 

Changement radical de décor en Floride où Anne verra 
(de loin) une fusée décoller pendant que je travaillais. 

Puis retour en France, pour voir Anaëlle partir pour son 
semestre Erasmus… dans le nord de l'Italie (!…) et 
accompagner le déménagement de Palou en EPHAD. 

“Just in time”, comme dirait l’autre, même si on était 
encore loin de se douter de la suite. 

J'étais donc une nouvelle fois aux US la deuxième 
semaine de Mars quand… la NBA s'arrêta !!! Puis Trump 
annonça qu'il serait impossible d’entrer aux US en venant 
d'Europe dès le samedi à 0h !... Je repartis donc en me 
disant qu'il faudrait probablement attendre un mois ou 
deux pour revenir. 

Sauf que, mon employeur me demanda de rester à la 
maison et de télé-travailler dès le lundi, 
au soir duquel le président Macron 
annonça solennellement "Nous sommes 
en guerre !" Puis ce fut le confinement, 
premier du nom, avec le retour 
d’Anaëlle et d’Eloïse à la maison. 

Notre industrie recula de 65 ans en 65 
jours, revenant à un traffic au niveau 
des années 1950. Sidérations mais 

résilience. Force est de constater que nous avons 
continué à travailler efficacement, nous adaptant à une 
situation complètement inattendue et inédite. Les aides 
publiques et aussi l'appartenance à un grand groupe 
auront permis d'absorber une grande partie du choc 
inouï...  

À suivre...  

Personnellement, j'ai hâte de reprendre l’avion. Ce sera 
peut-être cet été, puisque le mariage d'Albin et Elin y a 
été décalé (de presqu'un an, donc). 

Le reste de l'année a été marqué par l'espoir de sortir du 
COVID puis les reconfinements et autres couvre-feu, les 
péripéties de la vente de la maison de Palou, sa santé 
déclinante, et celle de Pako aussi. 

Et il y eut de beaux moments : 

• Saint Clément avec certains de nos enfants (merci 
Juliane et Luna pour la terrasse, 
merci Albin, Elin, Anaëlle, Thomas 
pour les repas spéciaux, merci à 
Eloïse pour le tri) et surtout un 
repas bien agréable avec Palou cet 
été, avant qu'on commence à 
vraiment vider la maison, 

• les 60 ans de mariage de Pako et 
Mamiko en mode virtuel, avec la distribution du livre de 
Pako un peu après. Merci, 

• le mariage de Marie avec Nicolas, qui nous permit de 
voir Claire et Jonny cet été,  

• les vacances avec les enfants, fin Août - sans Claire et 
Jonny, malheureusement, 

• le retour de Claire et Jonny en France pour éviter les 
effets du Brexit. Ils logent chez nous avant de trouver 
leur prochain foyer, 

• les vacances de Noël, à la maison puis dans une 
location; tout le monde se retrouvent pour presque 2 
semaines, entre télétravail (vive la fibre) et festivités, 

Pour finir, je suis heureux d'en être "là où on voulait vous 
amener" comme me l'a dit mon médecin en décembre. 
Les "méchantes cellules" sont "indétectables" depuis 
environ un an... et je me sens plutôt en forme ! Pourvu 
que ça dure ! 

Je vous embrasse, en espérant pouvoir le faire face à 
face et sans masque au plus vite. 
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Une grand-mère anonyme (20ème siècle)

Bonjour à toutes et à tous 
(Anaëlle) 

Comme vous vous pouvez vous douter, 
mon année 2020 a ressemblé à 
beaucoup des vôtres, mais il reste 
malgré tout quelques trucs à raconter ! 
Voici donc un petit aperçu : 

Janvier 2020 : tout fraichement 
revenue à Toulouse après 6 mois 
passés à Paris, je réinvestis la maison 
parentale en attendant de partir pour 
Castellanza, petite ville tout proche de 
Milan, pour ce qui aurait dû être mon 
semestre à l’étranger.  

L’occasion pour moi de retrouver 
Juliane, Eloïse, Emeline, Sébastien & 
co, mais pas tant les parents, partis au 
moins la moitié du mois à la conquête 
de l’Amérique !  

Février 2020 : ça y est, c’est ENFIN 
arrivé, je commence mon expérience 
tant attendue à l’étranger ! En plus de 
ça, JE VAIS EN ITALIE !!! Pays qui 
m’attire depuis un bon moment; je 
découvre avec énormément de plaisir 
la belle région de la Lombardie, et 
planifiant tout plein de voyages avec 
mes nouveaux amis, venus du monde 
entier: voyages qui me permettront de 
connaître cette botte européenne 
comme ma poche !... 

Tout petit mini rikiki hic : le virus 
sévissant en Asie depuis quelques 
mois désormais, a décidé de visiter ce 
même pays, et plus spécifiquement 
cette même région milanaise… Sur le 
point de débuter un road trip vers 
Rome, on décide finalement de 
réorienter notre voyage vers notre ville 
rose d’origine, en attendant que cette 
histoire se tasse (ça se fera 
rapidement, c’est sûr!). 

“

Mars - Mai 2020 : bon, 
force est de constater que 
je ne vais pas retourner à 
Milan de suite, puis 
finalement même pas du 
tout, à part pour 
récupérer mes affaires 
laissées là-bas (eh oui, 
j’étais sûre de n’être que 
de passage à Toulouse).  

C’est donc chez Papa et 
Maman, avec Eloïse et 
Juliane, que je me 
confine à Blagnac, tout en 
continuant de suivre mes 
cours italiens via Zoom 
(merci la technologie). 
Des hauts et des bas 
rythment ces trois mois, 
avec un gros coup dur 
pour moi en devant 
accepter que mon 
semestre en Erasmus que 
j’attends depuis au moins 
mes 18 ans est ANNULÉ - 
pas reporté, mais 
véritablement annulé. Je 
comprends donc que rien 
n’est acquis, rien n’est 
écrit, et qu’il est 
important de vivre chaque 
moment pleinement 
quand nous le pouvons. 
Comme le disent si bien 
mes amis italiens « Cogli 

l’attimore », ou « Saisis 
l’instant ».  

Juin 2020 : la vie reprend 
petit à petit, on peut 
retrouver les amis et se 
balader à notre gré. On 
espère vraiment que c’est 
bientôt fini ! 

À côté de ça, j’apprends 
que je suis acceptée en 
Master 2 à Paris, Master 
qui commencera en 
Septembre. En parallèle, 
la start-up pour laquelle 
j’ai travaillé en 2019 a 
besoin d’un coup de main 
pour l’été. Me voilà donc 
en train de prévoir mon 
retour à la capitale - ça 
me donne l’occasion de 
changer encore de 
décor ! 

Juillet - Août 2020 : Paris 
I’m Back ! Je profite de 
mon été, retrouve ma 
meilleure amie et 
rencontre de nouvelles 
personnes (dont un 
certain jeune homme, que 
je suis très heureuse 
d’appeler mon chéri 
aujourd’hui) - il ne me 
manque plus qu’à trouver 
une alternance pour 

Septembre. Visite de 
Normandie, de 
Fontainebleau et ses 
environs, puis du Cantal 
fin Août sur le chemin 
pour retrouver le reste de 
la famille dans le Sud. Elle 
est plutôt très belle, notre 
France !  

Cette semaine de 
retrouvailles est très 
appréciée - seul point 
noir au tableau, Claire et 
Jonny n’ont pas pu se 
joindre à nous, les 
frontières n’étant toujours 
pas complètement 
ouvertes… quel est ce 
nouveau monde dans 
lequel on ne peut plus 
voyager ???  

Septembre 2020 : retour 
dans la chaleur et 
lourdeur parisienne, avec 
pour objectif de trouver 
cette fichue alternance. Je 
commence les cours et 
finis par trouver (enfin!), 
dans une jeune start-up 
dans l’image (photo/
vidéo). C’est donc parti 
pour de nouvelles 
aventures !  

Fin 2020 : plus trop 
besoin de faire la 
différence entre les mois, 
étant donné que même 
moi j’ai du mal… 
Enchainement de travail, 
cours, reconfinement, 
télétravail, découverte de 
nouvelles recettes, reprise 
(très douce) du sport à la 
maison, jeux de sociétés, 
soirées films et séries 
(Netflix et Amazon n’ont 
plus de secrets pour moi, 
comme pour beaucoup 
d’entre vous je suis sûre). 
Vous imaginerez donc le 
plaisir que ça a été de fuir 
le grand Nord (oui, Paris 
c’est dans le Nord) pour 
venir retrouver tout le 
monde à Blagnac pour les 
fêtes de fin d’année.  

En espérant que votre 
année n’a pas été trop 
trop trop compliquée, je 
vous souhaite une année 
2021 pleine de défis et de 
force pour les relever, de 
joie, d’amour et de 
partage.  

Je vous dis à bientôt, 
parce qu’on va finir par 
l’avoir, ce Coco(rona/Vid)!

page 7/10

Que de choses,… que de choses qui ne comblent pas le vide,  
car le vide, ce sont les choses: des obstacles que tu interposes entre 
toi et ta vie libre… 



 

N’oubliez pas de vivre à fond en 2021 (Juliane)

Malgré les évènements mondiaux que je n’ai pas besoin 
de citer, cette année fut pour moi remplie d’évènements 
personnels enrichissants. 

L’année 2020 a été pendant longtemps rêvée par la 
"Juliane du collège", puisqu’elle représente l’obtention 
du BAC, ma majorité et la fin de mon handicap visuel: 
depuis des années j'avais prévu mon opération afin 
d’éliminer mon strabisme. Et même si les circonstances 
n’étaient pas celles rêvées, tout s’est réalisé. 

Janvier, février et début mars ont été la suite logique de 
mon année de Terminale. 

Puis le confinement nous a été imposé, et malgré la 
distance j’ai pu garder contact avec tous mes amis en 
faisant des soirées jeux vidéo par appel, et fêter la fin de 
ma première année de relation avec Thibaud (par 
FaceTime, bien évidemment). 

Le 24 mai, je suis devenue (enfin) majeure, et j’ai pu le 
fêter avec ma famille, à moitié en vrai, à moitié 
virtuellement. Ce n’était pas sans l’incompréhension de 
mon frère et mes sœurs qui, malgré la logique des 
choses, ont pris du temps à se rendre compte que "la 
Minus" n’est plus si minus que ça ^^. 

En juin, j’ai obtenu mon BAC mention Covid, ce qui m’a 
permis de finaliser mon inscription à la prépa de cinéma 
à laquelle j’étais déjà pré inscrite. 

Mon été fut bien rempli, entre les voyages avec mes 
amis, le camping sauvage dans la montagne et les sorties 
dans les bars, j’ai pu profiter au maximum de mon été. 

Et enfin, le 18 août, j’ai été opérée des yeux. L’après 
opération n’a pas été facile ( j’ai été aveugle pendant 
pratiquement deux semaines et ce n’était pas sans 
douleur), mais je ne remercierai jamais assez ma cousine 
qui a décidé de rallonger son séjour à Blagnac pour me 
tenir compagnie durant cette épreuve, et mes amis qui 
m’ont rendu visite pendant cette période. Énorme merci 
aussi (évidemment) à maman qui m’a beaucoup aidée. 

Je ne suis d’ailleurs toujours pas totalement remise de 
cette opération, mais je ne perds pas espoir d’avoir un 
jour une vue digne de ce nom ;). 

En octobre j’ai fait ma rentrée en prépa. L’ambiance de la 
classe est top, et j’ai déjà réalisé de A à Z (écriture, 
tournage et montage) un court métrage avec une équipe 
qui a rendu cet exercice vraiment incroyable (dédicace à 
Emma, Franck et Océannie). 

Nous avons eu la chance de pouvoir nous retrouver à 
Noël tous ensemble, et c’était vraiment trop cool de 
pouvoir passer du temps avec toute la famille :). 

Et j’ai pu finir cette année si particulière avec mon 
groupe d’amis qui n’a pas changé depuis le lycée. Ça a 
fait énormément de bien de se retrouver aussi tous 
ensemble (ne vous inquiétez pas on n’était que 6), et ça a 
permis de finir 2020 en beauté ! 

N’oubliez pas de vivre à fond en 2021

Bonjour bonjour ! 

Et c’est parti pour le petit résumé 
annuel… 

Dire que début 2020, les mots 
Covid, confinement, couvre-feu et 
compagnie ne nous étaient pas 
encore familiers… 

En France, nous avons été confinés 
strictement de mi mars à mi mai. 
Puis pas strictement (oui, on sait) en 
novembre. Avec, avant et depuis, 

des couvre-feux à des heures 
variées. 

Le premier confinement a été pour 
nous…un grand bonheur, à vrai 
dire. 

Pouvoir se retrouver, avoir des 
moments de très grande qualité en 
famille, se poser, cocher des cases 
présentes sur la « to-do list » depuis 
bien trop longtemps… 

Évidemment, point de travail pro 
pendant ce temps, les 
chiropracteurs ne sont pas du genre 
« télétravail ». Mais pas vraiment 
d’inquiétude non plus. On verra 
bien… 

Ces mois-là ont tourné autour de 
notre famille, de nos animaux, du 
jardin/potager, des playmobils, des 
livres, du bricolage, des 
documentaires, de la cuisine… Avec 
la grande chance 

Leaves (Emeline, Sébastien, 
Anwen, Liv)
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de pouvoir faire du traîneau (bricolé avec un vieux 
caddie) dans le jardin, mais aussi des sorties avec le chien 
ou pour aller chercher nos commandes cruciales de fruits 
et légumes. 

En début d’année, on avait récupéré une lapine enceinte 
mais malade chez des éleveurs. Elle était censée mourir 
très rapidement, et moi censée essayer de la césariser 
pour sauver les bébés. Finalement, elle s’est débrouillée 
toute seule et on a eu un bébé lapin auquel Anwen était 
très attachée : Pépite d’Or.  

On a aussi accueilli une nouvelle fournée de poussins, ce 
qui porte notre cheptel à deux coqs et 6 poules. On a 
toujours nos deux chats Mimi et Tiz, et Lomond, notre 
mascotte border collie écossais (d’origine du moins !). 

On a essuyé une première vague familiale d’anniversaires 
notables en avril et mai (Juliane, 18 ans et Eloïse, 25 ans). 
Moi, j’assume mon âge, mais pas celui de mes soeurs ! 
Impossible que Claire ait 27, puisque c’est moi qui ai 
27 !…(Chut, j’assume, j’ai dit). 

Le confinement fini, Anwen est retournée deux semaines 
à l’école pour la forme, et nous voilà partis pour l’été. 

En juin, nous avons accueilli pour la deuxième fois un 
demandeur d’asile  avec le réseau Welcome. C’est 
Richard, du Congo-Brazzaville. Avec qui l’histoire est loin 
d’être finie. 

Comme on n’allait plus comme prévu en Suède, on s’est 
fait plusieurs petits voyages. On a fait beaucoup de 
séjours en Ariège, car Sébastien y a ouvert un deuxième 
cabinet qui a marché très vite très bien. On a pu visiter un 
peu et être vraiment au vert. On est allés à une kermesse 
médiévale et les filles on pu faire du poney. Le cheval est 
en passe de devenir une grande passion, attention… 

On a même pu goûter un chocolat chaud selon une 
recette des Mayas : l’ancêtre de tous les chocolats ! 

Nous sommes également allés camper sur notre crique 
préférée, pour y ramasser des mégots (!) et observer son 
incroyable faune sous-marine : étoiles, oursins, poissons 
divers et magnifiques, poulpes… Oui, oui, on est pourtant 
restés près de chez nous ! Et à la maison, on s’est 
entraînés au tuba dans la piscine remplie de poissons 
rouges. 

L’été, c’était aussi une deuxième vague d’anniversaires 
(que je trouve) significatifs : Anwen a 5 ans et on a vécu 
plus longtemps avec elle que sans, et Liv a 2 ans, la fin du 
bébé. 

L’été fut l’occasion d’offrir son cadeau « en attente » à 
Juliane : une virée en camping sauvage dans les 
Pyrénées, avec Thibaud, nous deux et Liv. (Pendant ce 
temps-là, Anwen se la coulait douce en mode jacuzzi chez 
Papuch’ et Mamina.) Bien beaux moments, paysages et 

balades, pas de caca dans les bois (ça sera pour la 
prochaine fois), et apparemment…ça leur a plu ! 

Pendant tout ce temps-là, Lili faisait pousser ses cheveux, 
et pour conclure les vacances, du bon temps en famille. 

L’automne, c’était avec Richard avec qui l’entente est 
tellement bonne qu’il est revenu avec nous, et qui a 
trouvé du travail en Ariège. Séb et lui ont des projets 
d’avenir. 

Ce fut aussi une visite à mes grands-parents : l’occasion 
est à saisir, et ils sont assez grands pour décider de nous 
recevoir. Ils n’avaient jamais rencontrés Liv ! Moments 
précieux. Avec un petit crochet pas les jardins de 
Versailles parce qu’Anwen est fan du roi Soleil. 

L’automne ça a été des bains de soleil sur la terrasse 
jusqu’à fin novembre (le réchauffement climatique, c’est 
pas une blague). 

Puis il y eut l’arrivée de Claire et Jonny en France, qui 
nous remplit de joie même si la cause en est déplorable! 

C’est une loi liberticide que notre « Jupiter » national 
auto-proclamé essaie de faire passer, contre l’instruction 
en famille. Tentative qui ne s’appuie que sur des idées 
fausses et qui cisaillerait au passage la Constitution, la 
Déclaration des Droits de l’Homme et un principe 
républicain.  

Et l’hiver, c’est du vrai froid enfin, un très beau Noël en 
famille, prolongé dans une grande maison du Tarn, 
jusqu’à cette nouvelle année. 

L’année 2020 n’a pas été comme on l’attendait, ça c’est 
sûr. Les évènements et décisions en découlant ont enlevé 
des opportunités ou annulé des projets. 

Mais d’autres possibilités ont vu le jour, des façons de 
faire autrement, des adaptations et des innovations. 

2020 a été pour nous -comme les autres années somme 
toute- une année de challenges et de bonheur - même 
s’ils ont été différents ou imprévus. On en sort grandis, on 
l’espère meilleurs, en tous cas pleins d’espoirs et d’envies 
pour nos vies et le monde, surtout de nos filles. 

Nous nous efforçons de nous interdire le défaitisme ou 
même le pessimisme dans notre vision du monde. Même 
si on est parfois découragés, inquiets. Les difficultés 
passées de l’humanité, c’était parce qu’on jouait avec la 
mort. Maintenant, c’est parce qu’on joue avec la vie… 

Mais nous avons confiance en elle, cette vie. La Nature a 
déjà inventé des bestioles qui métaboliseraient du 
plastique, et de plus en plus de gens changent leurs vies 
pour qu’elles respectent plus ce et ceux qui les entourent. 
On y croit ! 

Bonne année 2021, avec tout 
notre amour



Bonne année 2021 (Albelin - Albin & Elin)

L’année commence bien… 
On a commencé dans le grand nord, 

profité de l’air frais d’Amsterdam et 
de la neige du Jura. On a ensuite eu le 
temps de déménager a l’autre bout de 

paris, d’accueillir Eloïse comme 
première invitée ! On a également 

découvert le crossfit … 

Confinement = la bonne 
bouffe 

On ne le savait pas, mais le 
crossfit nous a bien aidé à 
compenser tous ces repas 

gourmands lors de ces saletés de 
confinements..!                       

On a quand même pu 
s’échapper un peu 

Si on ne bouge pas, on ne vit pas, 
alors on a bougé… et profité 

comme on a pu, en Bretagne, en 
famille dans le sud, dans le 

nord, perdus dans la foret de 
fontainebleau…
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